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Ce feuillet peut être également reçu sur simple inscription 

RÉSUMÉ 

 
1 . La Guemara explique que c'était Shazfar et non 
Rabbi Akiva, qui a empêché les témoins de profaner 
Chabbat. 
  
2 . Il y a un différend quant à savoir si des proches 
peuvent témoigner ensemble en ce qui concerne la 
nouvelle lune . 
  
3 . Il y a un différend quant à savoir si un esclave 
cananéen affranchi peut témoigner au sujet de la 
nouvelle lune . 
  
4 . La Michna énumère les personnes qui ne peuvent 
pas témoigner sur la nouvelle lune . 
  
5 . A l'origine, le Beth Din acceptait comme témoin 
toute personne valide qui a affirmé avoir vu la 
nouvelle lune . 

UN PEU PLUS 
  

1. La Mishna ( 21b ) rapporte que Rabbi Akiva a arrêté 

quarante paires de témoins qui s’apprêtaient p transgresser 

Chabbat pour témoigner, car la nouvelle lune était déjà très 

apparente . Rabban Gamliel était en colère que cela s'est 

produit, car cela risquait d’inciter les gens à ne pas 

témoigner même dans les occasions où la nouvelle lune n'était 

pas évidente pour tout le monde. 

2. Généralement, les témoins ne peuvent pas être liés les uns aux 

autres. Le Tana Kama dit que cette loi s'applique au 

témoignage sur la nouvelle lune aussi. Rabbi Shimon dit que 

les proches peuvent témoigner ensemble sur la nouvelle lune. 

3. La Mishna rapporte que les Cohanim dans le Beth 

ha'Mikdash n’ont pas autorisé que l'esclave affranchi de 

Touvyah ha'Rofei à témoigner au sujet de la nouvelle lune. Ils 

ont soutenu que seuls les juifs de naissance pouvaient 

témoigner sur la nouvelle lune. Toutefois, le Beth Din de 

l'époque n’était pas d'accord avec eux et l’a autorisé à 

témoigner . 

4. Cela comprend les joueurs/parieurs, ceux qui prêtent de 

l'argent avec intérêt , les parieurs sur les courses de pigeon, 

ceux qui vendent des produits de la Shemitah , et les esclaves 

cananéens. 

5. Cependant , la Baïtusséens ont commencé à engager des faux 

témoins afin de saboter le calendrier juif . Par conséquent , 

les Sages ont décrété que seules les personnes reconnues 

seraient admis comme témoins valide par le Beth Din .. 

(Révach L’Daf) 

 

AGADAH : le témoin embauché 

 

La Guemara cite le Tossefta qui rapporte que le Baïtusséens ont payé deux personnes 200 zouz chacun afin de faire 

un faux témoignage devant le Beth Din, celui d’avoir vu la nouvelle lune . Un des témoins engagés a décidé de révéler le 

complot lors de son témoignage. Dans le cadre de son témoignage devant le Beth Din , il a donné une description très 

étrange de la lune qu'il a vu . Il a dit au Beth Din que, quand il a grimpé Maalé Adoumim, et il a vu la nouvelle lune accroupie 

entre deux rochers. Sa tête était comme celle d'un veau et ses oreilles étaient comme ceux d'une chèvre. Ses cornes étaient 

comme celles d'une gazelle et sa queue était entre ses jambes. Il a dit qu'il s'est évanoui quand il a vu cela, et que si le Beth 

Din ne le croyait pas , il a un sac de 200 Zouz dans sa poche pour le prouver. 

 

Quel est le sens de ces métaphores ? 

 

( a) Le Akeidah ( n ° 67 ) explique que «Maalé Adoumim» fait référence à la souveraineté de la nation d'Edom, la 

puissance contrôlant Eretz Israël au moment de cet incident. Il voulait dire que la raison pour laquelle les Baïtusséen sont 

capables de comploter contre les Juifs est que l'autorité des Sages était très affaiblie en raison des troubles que les Juifs ont 

à faire face à cause de dirigeants tyranniques. 

Contexte :  

Fin du premier chapitre et entame du second chapitre de notre traité. On y développe les incapacités de 

témoignage ou de co-témoignage de lunaison, ainsi que les possibilités ou non d’enfreindre Shabbat pour 

venir témoigner. Enfin, le process de transmission de l’annonce de la néoménie est évoqué ainsi que les 

perturbations causées par les sectes anti-rabbiniques.  



La lune est un des symboles du peuple juif. Lorsque le témoin a dit qu'il a vu la lune entre deux montagnes, il 

voulait dire que les Juifs en Eretz Yisrael étaient sous la domination romaine et les Juifs en dehors d'Erets Yisrael étaient sous 

la domination de Yishmaël ( ou des perses) . 

 

« Sa tête était comme celle d'un veau » désigne le péché du veau d'or, dont les répercussions continuent à affaiblir 

le pouvoir des dirigeants du peuple juif . 

                                                  
« Ses cornes étaient comme celles d'une gazelle » se réfère à la fierté (" Keren " ) du peuple juif . La gazelle perd 

ses cornes , chaque année , une allusion à la fierté du peuple juif qui peut tomber. 

 

« Sa queue était entre ses jambes » indique que le peuple juif se trouve au sein des nations comme un animal 

vulnérable qui a peur . 

 

Le témoin a dit , « Si vous ne me croyez pas " - que le Baisusim essaient de vous tromper - " . J'ai un paquet de 

200 Zuz dans ma poche » Si vous ne croyez pas que j'ai été embauché pour fabriquer ce témoignage mais vous acceptez 

mon témoignage sur la nouvelle lune , je vais avoir accompli la tâche pour laquelle j'ai été embauché et je vais gagner 200 

Zouz. 

 

( b ) Le MAHARCHA dit que le témoin déplorait le fait que le Beth Din n'est plus en mesure d'être mekadesh le 

nouveau mois correctement à cause de tous les gens qui essaient de l'empêcher . La Guemara Sanhédrin ( 14a ) dit que les 

Romains avaient émis un décret qui interdit la Semikha , l’ordination, et ils ont déclaré que toute personne qui donne la 

Semikha sera mise à mort et la ville la plus proche sera détruite. La Guemara raconte que Rabbi Yéhouda ben Bava est allé 

« entre deux grandes montagnes et deux grandes villes » de sorte que si les Romains l’attrapaient, en train de donner la 

Semikha à ses élèves, ils ne sauraient pas quelle ville détruire et donc ils n’en détruiraient pas. Il donna la Semikha à cinq 

élèves. 

 

C’est à cet incident que le témoin fait ici allusion . Il a vu la lune entre deux montagnes, une référence au sort du 

Kidoush ha'Chodesh qui dépendait de l'acte héroïque que Rabbi Yéhouda ben Bava a fait entre deux montagnes ( il donna la 

Semikha ). Sans Semikha , les membres du Beth Din ne peuvent pas effectuer Kidoush ha'Chodesh . 

 

«  Sa tête était comme celle d'un veau » désigne le leader du peuple juif , Rabbi Shimon bar Yo'haï . La Guemara 

dans Pessa'him (112a ) dit que Rabbi Akiva n'était pas disposé à donner la Semikha à RAbbi Shimon bar Yo'haï , à cause du 

décret romain . Dans sa tentative de convaincre Rabbi Akiva de lui donner la Semikha , Rabbi Shimon se compare à un jeune 

veau qui est incapable de se nourrir de sa mère . Le témoin a dit que « la tête [ du peuple juif ] est comme un veau » qui 

voudrait manger mais n'a pas pu ou n'a pas reçu la Semikha de Rabbi Akiva . 

 

« ses oreilles étaient comme ceux d'une chèvre» signifie que ceux qui veulent entendre les mots de la Torah et 

de recevoir la Semikha sont incapables de le faire, et donc ils sont obligés de rester comme un chevreau, incapable de mûrir 

par l’étude de la Torah de par les enseignants ou d’en recevoir la Semikha. Le témoin a exprimé l'état désespéré du Kidoush 

ha'Chodesh et son refus de témoigner faussement. 

 

( c ) Le MAHARSHAM cite au nom du Gaon de Vilna ( Aliyot Eliyahou 13b ) que « ses oreilles étaient comme celles 

d'une chèvre» signifie : les oreilles d'une chèvre sont doublées sur et fermées (voir Michna , Bechorot 40b ) . La lune accroupie 

se réfère aux Baïtusséens qui prétendaient que la lune était apparue dans le ciel dans un endroit où il n'existait pas . En 

conséquence, les oreilles de cette lune imaginaire " ses oreilles étaient comme celles d'une chèvre », ce qui signifie que la 

Baïtusséens ont des oreilles comme une chèvre, doubles, et fermées dans leur refus d'écouter les Sages. 

  

Sur la base de cette approche, on peut penser que le témoignage «la lune était accroupi entre deux rochers » est 

une allusion à la Guemara de Berakhot ( 61a ) qui dit que le Yetzer ha'Ra est comme une mouche qui se trouve " entre la deux 

valves du cœur », et à notre Guemara ( 32a ) qui compare un coeur influencé par la Yetzer ha'Ra à un « cœur de pierre ». Les 

Baïtuséens sont dominés par leur Yetzer qui est accroupit entre les deux valves du cœur , et donc leur coeur est comme de 

la pierre . 

Carte du relais des torches de Roch 

‘Hodesh 

(The Temple Insititute)  



La façon dont ils méprisent le leadership  de nos Sages ressemble à la façon dont les gens ont construit le veau d'or, 

quand ils ont insisté sur sa construction contre la parole des vrais leaders . 

 

« Ses cornes étaient comme celles d'une gazelle » signifie que celui qui a confiance en eux est considéré comme 

s'il a placé son argent sur la corne d’une gazelle , comme la Guemara dans Ketouvot (107b) mentionne . L'animal va 

certainement fuir et prendre tout l'argent avec lui. 

 

«  Sa queue était entre ses jambes » symbolise la peur des Baïtusséens d'être pris par les Sages. 

 

( Voir aussi Hatam Sofer qui propose une autre approche de cette Agadah . ). (Insights the Daf). 

 

 

 

 
 
 


